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de n'avoir pas consenti à laisser faire la scarification. Enfin
après quelques jours durant lesquels l'enfant ne prit aucun
ou très peu de remèdes, je cessai mes visites.

Une dizaine de jours après, rechute de la maladie. Cette
fois le médecin ordinaire de la famille, de retour de son
voyage, est appelé, l'enfant va de pire en pire ; je rencontre
le père, il me dit : je crois que mon enfant va mourir, le Dr.
dit qu'il ne survivra pas, trois dents sont percées, le petit pa-
rait mieux depuis ; le lendemain, sans que je le questionne,
(ce n'était pas mon affaire,) " Dr., me dit-il, notre petit
est beaucoup plus mal qu'hier, ses gencives sont très en-
flées, " enfin vers dix heures, P. M., rencontrant un de mes
amis, il lui dit: " Je m'envais chercher le Dr. pour lancer les
gencives de mon bébé." J'ignore si l'opération fut pratiquée,
je suis porté à croire que non, l'enfant était mort le lende-
main matin, et cinq ou six dents étaient percées.

2o. et 3o Dans le courant de l'été dernier, la Daine d'un
de mes amis nie fit prier de donner mes soins à son enfant, àgé
de 18 mois, qui était sous traitement depuis une dizaine de
jours, avec des résultats négatifs ; diarrhée abondante, ver-
dâtre, fièvre, agitation, insomnie, tels étaient les symptômes
proéminents. J'examinai les gencives, elles étaient rouges,
gonflées ainsi que toute la muqueuse buccale, je proposai la
scarification des gencives, ce qui fut accordé et l'opération
faite, les résultats furent des plus heureux. l'enfant dormit
bien la nuit suivante, sans remèdes, ce qu'il n'avait pas fait
depuis plusieurs jours, excepté lorsqu'il prenait de l'opium
ou autres cal nants, (remèdes dont je suis loin( de reconnaître
l'opportunité dans ces circonstances). Bref une ou deux dents,
parurent et quelques jours après, avec un traitement appro
prié, l'enfant prit du mieux.

Le 3me. cas est à peu près semblable au dernier', seul-
lement la maladie fut de plus longue durée, vu l'état faible
de la constitution du petit malade; il était le second survivant
de cinq enfants, dont trois morts à l'époque de la dentitioi,
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